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Sur le Ridicule. 163

me le Goujat, Chacun a ‘un carquois; per-
sonne n'a de bouclier.

La Rochefoucault a dit: il y 4 ‘des fiom-
mes dont le ridicule wait jamais parw, c'est
guon ne 'a pas bien cherché. Mais quel est 'hom-
me assez malheareux pour n’avoir pPas un en-
nemi intéressé a chercher son ridieule.

Le ridieule feroit le tourment du vaniteunx,
s'il n’étoit assez sot pour se croire a l'abri da
ridicule.

Ce seroit folie au sage de vouloir repous-
ser les traits du ridicule ; il ne peut les dé-
tourner; mais la philosophie est un baume
divin qui prévient la douleur de la blessure.

Comment se fait-il que chez le peuple le
plus ennemi de la monotonie, le plus ami de
la variété, ce soit un ridicule de ne pas faire
comme tout le monde P

On trouve dans les considérations sur les
meeurs de ce siécle, un chapitre sur le ridicule,
écrit avec tout l'esprit, toute la finesse qui
caractérisent I'Auteur, Clest lai qui dit, que
le ridicule re®emble souvent & ces fantomes qui
nexistent que pour ceux qui y croient; c'est lui
qui, en conseililant aux honnétes gens de rece-
voir le ridicule tantdt de bonne griace, tantot
avec mepris et indifférence, ajoute: ¢z sont les
fleches des Mexicains qui auroient pénétre le fer et
qut s amortissoient contre des armures de lgine.
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